[oute grice et toutes nuances

Dang [éclat doux de cec ceize ang,
Elle a la candeur de¢ enfances

Et lee manégec innocents.

Sec yeux, qui cont le¢ yeux d'un ange,
Savent pourtant, cang y pencer,
Eveiller le décir étrange

Dun immatériel baicer.

Et ca main, & ce point petite
Quun oiceau-mouche vy tiendrait,
Captive cans ecpoir de fuite,

(e coeur pric par elle en cecret.

Lintelligence vient chez elle



En aide & [Ame noble ; elle ect

Pure autant que spirituelle :

Ce quelle a dit, il le fallait

EEt ¢ [a cottice [amuce
Et la fait rire cang pitié,
Elle cerait, étant la muce,

Clémente jucqud [amitié,

Juequa [amour — qui eait ? peut-étre,
A légard d'un poéte épric
Qui mendierait cous ca fenétre,

( audacieux ! un digne prix

De ¢a chancon bonne ou mauvaice !
Maie témoignant cincérement,

Sane faucce note et cane fadaice,



Du doux mal quon couffre en aimant.

Paul erlnive (1849-1896)



